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DIMANCHE-RECORD 


Toute l'actualité M Tous les échos de la 
semaine. M Les histoires les plus humai- 
= Les comptes rendus sportifs les 


niève la paie 
es usines 


00.000 fr. 


nouvelle agression à main 


À 


Wmi a été commise par le 
ins des « tractions avant » 
A job. 20, ce matin, six ou 
pt individus, armés de mi 

Nrallettes, ont attaqué, rue de la| 
République, à Suresnes, un en- 
Gaiseur et des employés de l'usi 


man, dont les bureaux sont 
place Eugène-Sue, à Su- 


Tenes 


suresnes : E 


puis un bon mois et elle se pour- 


alors que les ressources de la 
production sont à peu près les 
mêmes, actuellement, qu'en jan- 
vier et que la clémence d'un 
hiver exceptionnel devrait nous 
épargner ces nouvelles rigueurs 
Des enquêtes sont ouvertes. Des 
mesures sont envisagées pour les 
suites et les sanctions nécessaires, 


Sous a menace de leurs armes, 
ds bandits se sont emparés d'une 
Mcoche contenant la pale des ou-| 
Mes : 1.200.000 francs, 

Les ostesseurs ont pris la fuite 
Aus une « traction avant a. Le| 
Commissaire de-pollcede Puteaux, | 


a commencé son 


Aasalo próv 
établir des bar 


CITONEEN 
Pagès do nècur 


Bagi- dus mêmes gangsters qui, 
Din velie du blocage des billets de 
000 francs avalent attaqué, quai def 
În Ripe on contenant la| 


ent emporté | 
mi dont ils | 
€ pu négocier la-plus | 
part I 


M. Coudé du Foresto vient encor 
de le déclarer à la commission par- 
lementaire du Ravitaillement, 
-Malsçles -polreanx se Vendent 
7a francs le kilo, le vin atteint et 
dépasse 60 francs le litre, le lapin 
coûte 210 à 215 francs In livre, au 
lieu de 150 il y a quelques semaines 
{et ce n'était déjà pas mal). Quant 
À la viande, elle a augmenté, hier 
encore. à la Villette, de 20 À 30 
francs le.kilo au stade de gros, Il 
est défendu de le dire. Les cours, 
pour le bœuf, n'en ont pas moins 
poussé -une pointe. jusqu'à 250 et 


RESPONSABILITÉ SUR 


ki 
hri 
teint son point culminant après 


"bé actuellement à 2 dollars 66 
Mais le 


um autorisée au cours d’une 


* grunén de aoyas et 
nt très touché 
An aw-York, 112 actions cotées au 
Mar exchange atteignent leur ni- 
€ plus bas depuis quinze mi 


nalor é des experts gouver- 
qi taux de Washington affirment 
baisse n'est pas € alar 
président du - conseil 

le la Maison Blanche, 
je urse, admet dhe la chute su- 
Qi! semble encore € mexpli- 


CU 


le 


L 
fonomiqu 


ce Que ses meilleurs écono- 
A kapi aident jour et nuit cherchant 
lou La CS causes du plongeon des 
tur a Bourse refuse de se  pronon- 
ura un Gestion de savoir sl la bals- 
er Plenfait ou au contraire dê- 
Pour l'économie nationale. 


Truman accuse 


ot 
peant ses flancs politiques, sans 


tt Truma Seconde de plus le prési- 


CAUTE “INEXPLICABLE” DES 
COURS DE BOURSE AUX U.S.A. 


LE PRÉSIDENT TRUMAN EN REJETTE LA 
2207 Dr Or tr dr me 


(De notre envoyé spécial perm. Georges-Henri MARTIN) 
= NEW-YORK, 6 février (par câble). | 
EST la seconde journée consécutive de la chute des cours à la | 
bourse des céréales de Chicago, à la bourse du coton de Mem- 
phis et au Stock Exchange de New-York. 

Le règlement de la Bourse de Chicago limite la baisse 


éales subirent le plongeon maximum autorisé. Le blë, qui avait | 
la guerre à 3 dollars 16 cents, est 


LES RÉPUBLICAINS 


séance. Or, mercredi puis jeudi, 


cents par boisseau, 


quo je Congrès obtempère à ses injonc- 
tluns ‘concernant, l'inflation 

T est d'autant plus important d'éta- 
blir clairement les responsabilités qu'en 
vue des élections présidentiellse il, re- 
jetie la faute sur ses adversaires: répu- | 
bliçains 

Les dépêches 


concernant ` la, baisse 


volsinent en premiére page des journaux 
avec les nouvelles rassurantes et ODl- 


mistes concernant les pronostics de 
récolte des céréales en France, dans les | 
Balkans, en Australie et en Argentine 
La récolte européenne atteindrait 85 & 
du niveau d'avant-guerre, en 1938, En 
Argentine, la surface ensemencée a di 
minus, mais la recolte dépassera celle 
de l’añnée dernière, L'Australie expédie 
des céréales en quantités record. Les 
Américains apprennent même que cer- 
tains pays balkaniques offrent des cé-| 
réales aux acheteurs pouvant payer avec | 
des dollars. 


(Copyright by France-soir and Georges- 


I 


Suit et s'amplifie anormalement, | 


Henri Martin.) 


SUR LES PRODUITS 
LIMENTAIRES : 


SPÉCULATION 


Viande: 30 fr. de plus par kilo hier 


Le gouvernement s’apprête 
à prendre des sanctions 


par Germain MANDLE 


260 francs le kilo, contre 190 et 195 
au début de janvier. 


Cours occultes pour la 


Aujourd'hui, ouverture des bou- 
cheries. Mais, cette semaine, le bi 
teck se vendra sur la base de cours | 
inavoués. Devant la hausse qui s'est 
produite lundi et qui s'est accentué 
hier à la Villette, les cours n'ont 
pas été homologués. Pudeur-gn pru- | 
dence? Et: la préfécture n'a pas 
publié son barème hebdomadaire, 


Première journée ‘| 
de remboursement 
des “ petits 
porteurs ” de 
billets de 5.000 fr. 


ande 


NCORE sous l'èffet de surprise causé par le retrait des billets de 5.000 fr., la se: 
maine se termine, pour les prix, par une poussée de fièvre qui est particulièrement 
sensible dans le domaine alimentaire. Tout est en augmentation 
charcuterie, légumes, fruits. 

Le blocage des grosses coupures, par la gêne passagère qu'il a provoquée, y. est peut- 

être pour quelque chose. Il sert surtout de prétexte. Il est certain que cette poussée des 

prix a d’autres causes qui sont en partie purement spéculatives. 

Elle est amorcée, en effet, de- 


vin, viande, 


qui n'aurait pu qu'accuser-un reiè- 
vement trop marqué du prix du 
bifteck por les Parisiens. 
|  Discrètement, un accord a été 
conclu. Les bouchers ne devront pas 
dépasser les plafonds de la semaine 
dernière (25 francs le kilo pour le 
bœuf, 482 pour le veau et 420" pour 
| le mouton). Mais ils sont autor: 
à faire de la compensation, es 


ré- 
partissant leur prix moyen d'achat 
sur les différents morceaux, C'est 


la hausse qui 
nom. 

Les arrivages étaient si, faibles, 
hier (à peine 800 bovins), que l'on 
craint pour ia semaine prochaine ui 
raléatissemén 
tions ‘de bét 


n'ose, pas dire son 


Le duc d’Edimbourg 
citoyen d'honneur. 


Le public ne montre aucune 
hâte à se faire rembourser | 
ES opérations de rembourse- 
| aux e petits porteurs > ont | 
commencé. ce matin. Dans| 
Vensemble, elles se déroulent | 
s'effectue beaucoup plus rapidement | 
que le dépôt, Cependant, une çer- 
taine confuston règne encore dans | 


ment de un ou deux billete| 
normalement : je remboursement | 
certaines banques privées qui n’ont | 


pas reçu d'instructions et les at-| 
tendent pour rembourser leurs 
clients, 


Une certaine affluence se manifestait 
ce matin de bonne heure dans les quar- 
tiers industrieux, où les travailleurs al- 
laient en hâte à la poste ou à la banque 
avant de se rendre à leurs bureaux 
Mais plus tard, dans la matinée, le 
rythme se ralentit considérablement. 

A 11 h. 30, les guichets de la recette 
principale de ja rue du Louvre n'avaient 
encore accueilli qu'une centaine de 
« clients ». Quant à la Banque de Pran- 
ce, 25 guichets seulement sont ouverts 
alors qu'il y en avait plus de 50 pour 
les opérations de dépôt. 

Trois ou quatre cents personnes y ont 
défilé ce matin, guidées par ‘dés. agents 
ct des employés empressés et souriants. 


Le général 

Alamichel se défend 
en-accusant | 
« Marie-Madeleine »/ 


Assisté de son défenseur, Me Jean| 
Charles, le général Alamichel, accusé | 
d'avoir dénoncé des membres du ‘réseau | 
< Alliance > dont il fut le chef en- zone 
Nord >, a été entendu pendant deux 
heures ce matin par le commandant Go. 


neau, chef du Parquet militaire du 
Cherche-Midi. 

Le général Aiamichel se défend en 
accusant Marie Méric, < Marie-Made-| 
leme > dans la Résistance, qUi est un | 
des principaux témoins à charge, 
d'avoir elle-même. collaboré avec les 
services secrets allemands et de com- 
pioter sa perte. Il s'appuie sur- Une 


récente “déposition du colonel allemand 
Knochen, 


Le commandant Goneau a déclaré 
qu'il procéderait prochainement à une 
confrontation "générgie pour faire la 
lumière. sur cette afí: 


7 n à ouvert sa conférence. de 
Aianei Pdomadatre en rappelant avec 
Ww d'à propos que depuis le 17 


íl prédit au congrès 
ch >, à moins que les 

t'A voter des me- 
les d'enrayer l'inflation. 
Truman perdit tout es- 
Plusieurs semaines d'obtenir 


Accord sur 


ler, 
k 


M, Chataigneau 
Y pro jjgrait intervenu au sein 


ent au sujet de la suc- 
Chataigneau, gouver- 
e l'Algérie, M. Cha- 


gouvernement général, M. 
™ cn assurera l'intérium. 


Lt alors 

du plots, que, M, Chatalgneau 
pelé à d'autres fonctions, un 

“mnt, Eouverneur général sera 


L'article ‘de 
“ges GOMBAULT 


Su je 
D conflit latent 


EXPOSITION INTERNATIONALE ve T. S. F. 


DU VENDREDI 30 JANVIER AU LUNDI 


* 
PRESENTATION pes GRANDES 
MARQUES ETRANGERES 


AMÉRIQUE - BELGIQUE - HOLLANDE 
SUISSE + SUÈOE . ANGLETERRE - ETC. 
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Enregistrez vous-même votre voix 
et celle des vôtres avec... 


E MEUBLE COMBINÉ TOTAL 
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Livraison immédiate sans formalité 
… Reprise des anciens postes 


PALAI 


FACE 


MÈTRO MENILMONTANT 
SUPERBE-CADEAU A TOUT ACHETEUR # TOUS LES BONS D'ETAT ACEPTES EN PAIEMENT 


16 FÉVRIER 


F 


PE T.S.F. 


«Un jour de 


LONDRES, 6 février (A.F.P.), — 
conseil municipal d'Edimbourg vient 
de décider d'accorder la citoyenneté | 
d'honneur de la ville au due d'E-| 
dimbourg, mari de la princesse Eli- 
zabeth, 


d’Edimbourg | 


Pour aider les sinistrés 
de la Réunion 


M. Vincent Auriol 
renonce à son voyage 
aux Antilles 


Au retour de son voyage en A.O.F, 
il y a dix mois — M, Vincent Auriol, pri 
sident de la République. avait promis de 
se rendre aux Antilles, en 1948, pour pré- 
sider les fêtes commémorant l'abolition de 
l'esclavage. 

Depuis quelques semaines, done, les ser- 
vices de l'Elysée organisaient ce voyage, qul 
devait s'effectuer en hydravion, du 25 avril 
au 5 mai. Mas, subitement, M. Vincent 
Auriol vient de donner l'ordre d'arrêter 
tous les préparatifs 

— Je renonce à mon projet, 


déclara 
t-il 


Et comme on lui en demandait la ral- 
son, il répondit : 

— Je vient d'apprendre Vétendue du 
catselysme de La Rédnion. I! y 2, là-bas, 
des. malheureux, des gens ranés, de prë- 
fère allouer ux sgisirés les millions que 
mon voyage aux Antilles aurait coûté 

Ainsi, les Antillais n'acclameront pas 
le président, mals Xis applaudiront son 
geste, 


A quatorze ans, 
il voulait faire 
le grand garçon 


DIJON, 6 fev. (dép. France-soir), — 
Une jeune écolière, R.S., 13 ans, rega 
gnait le domicile de. ses parents à 


Montceau-les-Mines, quand elle fut in- 
terpellée à proximité de ln gare Sainte 
Hélène par un de ses jeunes camarades, 
M.P., Agé de 14 ans, domicilié au ha. 
meau de Rouvrat. D'une nature précoce 
le jeune garcon se séntit soudain apte 
å jouer le rôle de don Juan et tenta 
d'abuser de la fillette. Cell 


par tant de flamme, pou 
percants qu'elle ameu 
ge. 


tout le voisi 
Apprnti amoureux s'enfuit alors å 
toutes Jambes, sans pouvoir réaliser ses 
desseins. 11 comparalira devant un tri- 
bunal pour enfants. 


Sa dernière sortie 


Otto 


il y a quelques jours, Stulpnagel avait quitté le Cherche-Midi 


pour un interrogatoire à Reuilly. 


von Stulpnagel 


s'est pendu dans sa 
cellule au Cherche-Midi 


Gouverneur du « Gross Paris » jusqu’en janvier 


L 


| 1942, il devait être jugé dans quelques mots 


H général Otto von Stulpnagel, ex-commandant du « Gross Paris » de 1940 à 1942, 
s'est fait justice, Il s’est pendu cette nuit, à 2 heures, dans sa cellule du Cherche- 
Midi où il attendait d’être jugé sous l'inculpation de crimes de guerre. On lui re- 


prochait, notamment, d'avoir ordonné l'exécution de vingt-deux otages en août 
1941, à la suite du meurtre d'un officier allemand dans le métro, à Barbès-Roche- 


La prison du Cherche-Midi 


est 


| divisée en plusieurs quartiers. Voilà 


| quinze jours, elle était < démilitari- 
la 
| surveillance de l'administration pé- 


sée » et remise en partie sous 
nitentiair 
haute 
mi 


Seul, le quartier de la 
surveillance, situé au, pre- 
étage, où sont jpternés von 
Abetz et autres vedettes était 


S MÉMOIRES DU DUG DE WINDSO 


DEFENSE A LHÉRITIER. 


DU TRONE DE VOIR LA 
MORT DE TROP PRÈS 


A 


t-Omer 


Ce fut à Saint-Omer que j'éprouvai ma première impression du 
front. Une impression de quartier général, Nous nous trouvions à 
envirôn cinquante kilomètres de la ligne de feu, dont nous n'enten- 
dions que les bombardements par très grosses pièces. Sir John French 


|s'était entouré de vieux officiers et d'amis qui, instinctivement, 


voyaient la guerre sous l'aspect des, escarmouches et des bivouacs 


du temps des Boers, 


Je me souviens parfaitement de 
l'expression d'incrédulité de mon 
père (2), lors de sa première visite, 
fin novembre 14, aux troupes qui 
še trouvaient en France, lorsque sir 
John lui assura que la guerre serait 
terminée à Noël.. | 

Pour une période assez longue, le 
qartier général d'une division fut 
pour moi le point le plus rapproché 
àu front où jeypus aller. 

Je passais mes journées à falre 
de Ja paperasserie et à porter des| 
dépêches — je me rendis bientôt 
compte que l'on cherchait à m'oc- 
cuper pour me dissimuler, sous une 
apparence d'activité, que je n'étais 
pas combattant. x 

J'avais hérité de mon père sa no- 
tion du devoir, Dans ces conditions, 


La création de la 
« Trizone » serait 
imminente 


BERLIN, 6 février (Reuter); — 
L'agence Dena cite une déclaration 
faite aujourd'hui par le gouverneur 
militaire britannique, général sir 
Brian Robertson, selon laquelle la 
réorganisation du conseil économi- 
que de la bizone serait iminente. 

Lé général Robertson pense que 
la fusion de la zone française avec 
a zone anglo-américaine serą an- 
noncés au même moment. 


il n'est pas surprenant que 


sols révolté contre le fait qu'on me 
gardait à l'arrière à ne rien faire, 
landis.que mes amis allaient se bat- 


tres 
Les lettres-que j'adressai à mon 

père ne traitaient que de ce sjet 

< Fais-moi donner un rôle plus ac- 


C'est sans doute pour satisfaire à 
ces doléances que je fus. envoyé 
pour une brève période, à Béthune. 
Au quartier général dé la 2 diyi- 
sion, qui ne se trouvait qu'à huit 
kilomètres du front. De là, encore 
sous l'émotion de ma pre: 
au front, j'écrivis à mon 
léttre suivante : 


1er mars 1915. 
Cher papa, . 

Ici, les Allemands sont très pro- 
ches. Aussi ne puis-je pus vrai- 
ment aller dans les tranchées de 
première ligne, bien que J'ai réus- 
si à voir les tranchées ennemis, 
ainsi qu’un yrand nombre de leurs 
morts. Je suis resté pendant dir 
magnifiques minutes à les Tepé- 
rer avec mon périscope pour ‘le 
compte d’un officier, dont le fusil, 
au-dessus du parapet, étais braqué 
sur un point de la ligne allemande 
où Pon voyait fréquemment pas- 
ser des hommes. Chaque fois que 
j'en voyais un. Je le lui disais et 
{l faisait Jeu. Bien que je n'en ate 
vu tomber aucun, je pense que les 
ballea devaient passer très près 


, J'habitais dans 


14 mon chauffeur fut tué mais j'étais juste- 
ment descendu de voiture quelques minutes avant...» 
Après avoir évoqué son éducation rigide, son séjour chez 
premier voyage en France, celui qui 
PRES une traversée désagréable, je débar. 
glacial, je fus conduit en voiture à- Saini 
French, commandant en chef du corps expéditio: 
ordonnance Finch, maintenant en kak 
partageaïis avec unè demi-douzaine d'officiers d'état-major. 


les cadets de la marine et son 


fut Edouard VHI en arrive à la guerre de 1914 (1). 

quai à Boulogne. De: là, par un froid 
où je me présentai à sir John 
mnaire britannique, Avec mon 
une petite maison que je! 


des Allemands, car on les voyait 
disparaître à toute vitesse. 
Ce matin-là, f'ai: vraiment passé 


de merveilleuses heures, deum 


heures que je n’oublierai jamais [| 


(Suite page 4) 


(1) Voir e Francesoir » datés des 20 
janvier ou 6 février 
(2) George V. 


resté sous la garde des gendarmes. | 
Ceux-ci, toute la nuit, de dix en dix 
minutes, y font des rondes, Les cel- 
lules restent éclairées et, dans çha- 
que porte, un judas est ouvert. 

A la ronde de 2 heures, en arri-| 
vant devant la cellule 146, l'un des 
gardes poussait une exclamation 
L'ex-général Von Stulpnagel était 


„mort. Son corps pendait, inerte, ac- 


croché au vasistas. I) s'était pendu | 
avec son maillot de corps et un mor- | 
ceau de son caleçon 


Les deux sous-vêtements étalent 
noués entre eux par une ficelle 
Aussi une enquête administrative 
ya certainement être ordonnée, | 
Pourtant, il ne semble pas que von | 
Stulpnagel eût des complices. La fi 


celle, longue d'environ 70 centimè- 
tres, est une ficelle de papier, ana- 
logue à celle qui entoure les colis| 
destinés aux prisonniers. Il est pos- | 
sible que le détenu l'ait cachée 
dans son matelas depuis longtemps. 

Dans chaque cellule, le vasistas 
ést percé très haut dans le mur et 
juste au-dessus du lit, si bien que 
jes-pisds du mort reposaient sur le 
traversin 

Le poste de garde de la prison | 
alerta immédiatement le docteur de} 
service et les pompiers, Mais J 


ceux-ci arrivèrent, vers 2 h. 
ne pouvaient plus rien faire. D'a 
leurs, la mort avait dû ètre 
droyante le tissu du maillot de 
orps s'était resserré comme uñ gar- 

rot, comprimant la carotide, 

A IE RER 
Le récit d’un libéré 

Nous/sommes ‘arrivés à là prison du 
Cherche-Midi vers 8 h. 30 ce matin. Le 
capitaine des gardes républicains ct Le 
Commissaire du quartier venaient d'y en- 
trer: ‘Toutes. les portes s'étaient refer- 
mées derrière eux. Et c'était déjà le 
Diack out. Pourtant, ces. portes s'ou- 
vrirent une fols. C'était un prisonnier 
qu'on libérait. L'homme avait été Im- 
terné au même étage que Stulpnagel 
— Toute la nuit nous dit-il. la pri- 
son fut en révolution. Cela commença 
Vers 2 heures.i Dans le couloir j'enten- 
dis un garde qui parlait d'un mort 
Mais je Pensais qu'il s'agissait seal 
| 


mort naturelle 

Peu après, nous pouvions voir, pen- 
dant quelques minutes l'un des gardes 
qui avaient découvert le suicide. 

C'est un homme d'environ 45-ans, 
assez petit, avec de fortes moustaches 

— Tous les soirs, nous dit-il, on re- 
Lire des cellules le mobilier — une, ta- 
ble et une chaise — qui est à la dis- 
Position: des, prisonniers pendant. -la | 


SUITE PAGE 3 | 
| 


chouart, et le massacre des cinquante otages de Châteaubriant. 


Ce petit corps 
nu, C'était 
bien Cricri 
On saura aujourd'hui si la 
dactylo de 16 ans 
repêchée au barrage 
de Suresnes, s'est suiciiée 
ou si elle a été assassinée 


Hier après-midi, vèrs 17 heu- 
res, un homme d'une cinquan- 
taine d'années entrait à l'Institut 
médico-légal. Le dos voûté, les 
mains embarrassées par son cha- 
peau qu'il tournait sans ärrél, “il 
s'éloignå à travers les couloirs, 
accompagné d'un infirmier, 

Arrivé dans ‘ne pièce du sous- 
si il s'arrêta brusquement, Puis il 
tourna les yeux vers là table qu'on 
lui montr et sur laqüellé on ve- 
nait de repli un drap. 

— Oui, dit-il, ce sont ses cheveux, 
Ce doit être « Cricri », 

La noyée qu'on avait repéchée le 
matinau barrage de Suresnes avait 
enfin un nom et, dù même coup, 
c'était tout Jevdrame de la dispari- 
tion de Crieri qui se renouait, 


Une dactylo comme les autres 


été assassinée ? 


cheri -t-elle 
S'est-elle sulcidée 
main, sans. doute, le  médécin- 
légisté rendra son verdict. Mais en 
attendant qW'il réponde à ces ques- 
tions, une mère qui n'a même plus 
l'espoir, une famille et tout un quar- 
tier se les, posent. 

C'est dans la nuit du 10 an 11 jan- 
vier que la jeune fille avait disparu. 


Jusqu'à cette date rien, bien sûr, 


SUITE PAGE 3 


LE 


(7) EXAMEN DE LA VUE 
9 igal RE sinir 
DEUX VERRES, mème astigmates 
(jusqu'à G dioptries) 

Qun ii 
Ofre de durée limitée, valable 
dans les 12 Maisons d'Optique 


LEROY à Paris. 
Profitez-en aujourd'hui même. 


FHÉATRES 


ET CINÉMAS 


OPERA, 20 h. 15, Ajda 
OPERA-COMIQUE, 20 h, 39, Mi 
de Reading," Concerto; Sul 
COMEDIE-FRANÇAISE (Richelieu), 20 h. 45, 
Les Femmes savantes, I) faut qu'une 
seit ouverte eu fermée, — (Luxembourg; 
20 h. 45, Barbier de Séville, Un ami de 


BERLIN 48| i daors SINCLAIR 
de George SINCLAIR 

| AVEU m. 21 Ae Ungo, e S ? e T) l œ i Fanna Barnmat, Pate dabat |. Coia Bior quand serait P 
i E un S langoureux e EE e 


b jeanne de La! a leur a escamotée, Le fouy% 
France-soir moi” a bent| plis grossier. Un gapler signé 
l'ambltieux et rie-Antoinette de F N 
N°39 crkdule cardinal ce, -"nrndez-vous De Fran 
de Rohan, écsrté| non d'Autriche, Votre grand aun, 
de la cour grâce à Nicolas, sòn compl nier non seulement a d 
Sant mari, et à Retaux de Villette, son | geus un faux, mala Íl a volonta 


E: ue vous m'opposez venail 
DOUFFES-PARISIENS, 21, Couleurs du temps. da irite isquame Ge se découvrir, Jaan: |! Sy aurait là Marie-Antoin 


COM-CH-ELYS., 21, Procès d'Oscar Wilde, m ur Bar et di z 
DAUNOU, 21 h, Trois garçons, une fille. e Bart brusquement pour Bar et dit| d'Autriche, Imaginez-v 


EDQUARD-VII, 22 Ny La Diable boiteux, adieu à son amant cardinal de Rohan ignore com 


< Fr 4 
GAITE-MONTPARN., 21 h., La Dame de aube. ET. ——— ia reine signe 
GRAMONT, 21 h., Baby Hamilton, La reine veut être Louls XVI l'arréta du g 
GD-GUIGNOL, 20.45, Règlement de comi z $ as ANNEE 
GUEA OT, aam odon Mat vengêe han que vous accusez ? | 


HÉBERTOT, sam., 20.45, Maitre de Sant n u À Ci 
Éd Misi mome aval" On, De, oprto fo 
qu'aucun des siens n'osern 


HUMOUR, 21 h, Les Nouveaux Matres. 
MADELEINE, 20 h. 45, Passage du guelté le moment où le fendre, Cet homme, qui est 
JARIGNY, 21,Amohitrycs, Fontaine de Jour roi reviendrait de la 6, “cet onest ve 


Í 5, É se cn ss id Ta z [ i de dettes, cet homme H 
MICHEL 20°45. Uhe Poult sur un murs S chasse, Elfe entra dans croc. Aussi, Louis, vous alle | 
MICHODIERE, 21 h, KM X Labrador, i A RA D (| O la chambre, faire arrêter dès domain. Demi 
, z Fat à vous parler, Louis, jour de l'Assomption, c'est lul q 


NCEAU, 21 h., Falindor, é 'a 
Mo! , Falindor r ditela Tai à vous parler d'une étant votre grand aumònier, y 
Programme de vendredi 18 h. 


ain. 


| MONTPARN-BATY, 21h, Archipel Lenoir, gas re grand aum a 
affaire grave. Très grave. RARES EE 


REP RE ROME 
NOUVEAUTES, 2E hn La Pal utte, : i Ne aan a A ae ha pit 
nes | er Ami», v F re Er re | GS SR) © 
LASAOYAL, 21 hy Chow farder, d s praras; 1930 Ce soir en France; 20.30 i et arrit aa an voleur qu'i t 
PAPE Eh Mil un ee dr, « Bel », vedettes, directeur et per-| tn ni0 BA] | s james ai vait chasé de Mpasi M de tn A 
PTE-ST-MARTIN, sam, „ Tire au fiant, d an), le asi e lorie des Glaces, Ce misérable ne SE 
POTINIERE, 21 h, Jeux de dames, à mus A See aa — Ne poivervous m'écouter, offennée : il taut que ia venges BM ii 
OR OSCOP sonnel chantent au garde à Vous "S w w 25 o u| Lot Re pouvonsnous ere soht blue Yous me ponte må 
à , j, Un homme comme les aut, («| variées 20,30 (int) Entrée des musi-| | seuls ? e e réparation, I 
SAR -BERNNAROT, 21 h, Marie-Antoinette, L HO o: (al E | 2035 CN) « La Carmélite », Li is miisi E ridt gg a mea Tr » nk 
TAT DE PARIS ZE D, Hoe an An une «Marseillaise » germanisée) =: in we a 2] rl ua papier dise acuz me pci commen save X 
THE DE POCHE a4. Un amour teame ia Rate JOURNEE 2286 (Lux) Orch, Radio; 23.20 (N)|| tremblaient de colère. tout cola? cn 
VERLAINE” 21 h site du. Rire T Du VENÒREDI 6 FEVRIER Fa Dans pem en guine, Jo vie, nocturne de certains clans n'a pas disparu. Toute une faune analogue à | 97 48. RER pate. prune — Les Bochmer m'ont Į 
r 7 ce ja, année. a réapparu, Notre ent je inelair l'étudi - ri r , tend am! mémoire, Prenéz-en ‘connnisrane, u 
VX:COLOMBIER, såm., La Terrasse du midl, Malgré auelques bons aspects Iú- a pparu, Notre oyée spéciale George Sinclair l'étudie.] å TETE g 2 (lot) aerie pttirake do| | X son valet, puis la jambe gauche. Et REA tOn BOOTA 1e an 
OPERETTES naires dont profiteront, au matin.| BERLIN, .. février. — 18 h, 30; J'entre du < Bart > (Bar de la Barbe) au coin du Kurfursten-| 2) à Le rie des pates ap 23.5 (N) Lif] Ferdaot patience, ia reine e écria t- ge rol, le nom de mar n - 
ALHAMBRA, 1430-20 30, Le Mi les actifs et les ingénieux, l'onpo-| dam et de la Fasanenstrassé (rue des Faisans), bonheur dans le crime », d'après — Un homme m'a insultée. = d'homme, vengez-mol ! à- 
CAPUCINES, 20 h, Le Roi sitiòn Jupiter-Uranus, doublée d'une -- p d'Aurevi Le roi lui fit signe de se tire Jetant le mémoire on 
CASINO MONTPARN, auadrature Lune-Neptune, rendra On M'a dit: « C'est le centre géographique: fes boîtes de Berlin. Là, vous trouverez quelqu'un gr Si Quelqu'un avait insuité la reine par le couloir secret st ma 
CHATELET, 20.30, Valis de Vienne. bien» précal pa, arrangementa, | pour vous piloter. > VARIETÉS. — 19 (P) Damei et deau fat. | | de France, À etait, mutile d'en In gagna ses petits npparten i 
= H | ehe; nt.) Compositeurs en pantouties:| | form eur des bottes roya- “Ta duchesse de Polignac 
EUROPEEN, tanii RL tr t DAC - Mais on a dû së tronfper. Dans la salle, au bar de chêne monumental, aux rideaux sombres, aux| 2050 (P) Vout Eee fn RES EE IC ne 
MOGADOR, sam., 20,30, Violettes Impiri pars lumières Bei je ne distingue, attablés devant des verres de bière, que des messieurs d'un certain | geis temps, teis mouvements: 16 (Lux) Quand les bottes fürent enlevées, |" Je meral vengéo! dit Marie su 
et âge, à la physionomie grave, aux servi import Me CN) Une mesure pour rien. | | 1o valet passa à Louis #es souliers, Antoinette en rentrant pri 
CHANSONNIEAS sun, Y, Denim, | PATES heureux... NE a re. AS re Ps CEE FU ` | à samedi 18i De Lies Socian, pala DAR DAS La duel no TéD0pit pu 
4 . à Y. Deniau, Pa s peu, N: parlent autres lieux, nous nous décidames strven: d'un œil voilé jes ébats, sur la . edi É tirer, lea bottes sous le bras. Elle átaltótendue su 60 
CLUB DES CINQ, 21h, Le Droit du rire, Les enfants nés ce jonr pan pa regardent devant eux, dans pour quatre boltes caractéristiques piate de danse, de quelques couples. Une + me TVA, dit le rol d'un alr De Vans d'une méridien mi 
DEUX-ANES, 21 h, Ah 1 les vaches 1 1 À ti droits t| le vide. On m'apporte de la bière, (compte tenu du e Bar de la Bar- Chanteuse d'orchestre chuchote des re- INFORMATIONS, — 7, 8.9, 13, 14 (N); ommes seuls. Racon - Pourquoi ne dités-vous ars 
DIX-HEURES, 22 h., RO 48, se tirarong souvent fort adroitement] Tiest 18 h. 45. Quelques jeunes gens pe »,-qui, maintenant plein à eraz frains français. Dans cet extravagant| 7:30, 1230 (P); 6.45, 7.45, 1215, 13.25 o esneocdidaire his- Gabrielle à Vous devriez hih ; 
Coucou, 2i hy Parde ea pute i nn il ames e moroulilaes par fastas, |: entrent, “Zia sont vêtus A la mode, quer de jeunes -gens qui allaient a e A e P E t aa | Jen) eaaa | or homme comma moi an 
g , 21, af nglaise, un porte une cravate danser dans une Arrière salle, don- s sd S uams MUSIQUE — 7.53 (P) Carnaval; 10.18 (Int.) — Oul, dit la reine en sê Gabrielle semblalt ne pas enten CA 
LONE-ROUSSE, 21 M Fleurs spéculation aventureuse impre- d'atomique ». Is vont s'asseoir au nait un échantillon suffisant d'un : à R, Simus; 1120 (Int), 12 CN) Orch. del | lon dents. Que Permis are ý A 
LE QUOLIBET, 22 h.y Martini, pur H Bar Un dea messieurs, seriez. Be certain genre). Ces eux d'élection L'« Yvette Guilbert » tjoni 1230 (N) Oreh Loeches 1998| | cela, ce qui nest lonnant cu 
VARIETES ce jour est celui sa FAR s furent le é San-Francisco ». le eTo- Je Berlin : 2 mè h Cint) Mélodies; 15 (Lux) Concert; 15.50|.| demi sous un roi aébonnaire con ror 
AB.C.,15-21, G.Uimer, Pet Sisters, D Reinhardt ts 5 et sort, Je m'ennuie ferme, Je de- kaier >, le « Bel Ami »et lee Uhu>. e Berlin : 2 mètres de haut} (N) orch, radio-symoh.; 1618 (Imt) e|] me vous l'étes, Mais cette, fois i ma 
Eisin ae pae aa Nu pi wamran | de votre anniversaire mango au EEE qul ma Bat E Le 4 SanFrancisco Eau Co aa e MA battant Bolta ania ag PA de DaN, Poulo a epa aital eplin Gien u y 
4 ' 7 iffieuités financières nées des|- pore h rat- le Kurfurstendam, ln e bofte-0ù- s'esl ouverte en si Pl de = 14,12 (N) « Les Flambeaux »| |, 6: Te suls RE SE YT Sub, me 
EARNE dE maran da MaS auowrdnul.| iena Oénents et de quelques inc] Pots plus drôle, qu'ict ? lout ie mande peut alur -s Oan ny ge eee de armee Pane | (d'Henri Gétail), ovos Sylvia, Jean Morok, | f° $° YSS ait Louis XVT, dont r Pur r one ba au 
F A T cons ersonnelles vous créé. Alors, un jeune homme, is À demandè ni élégance, ni genre sp: tendait pourtant l jus vive surprise. | VARIETES — 12 P! miror à —, De vol ! dit Louls , doi ÊTS PL et > T E aS 
AEE SERTE 2028, Wt de ls forle | Contéquences pereonnejies voua crée, | aA tapie "Yolaine, glase ga cnaise -cial nie Mntroduction > phia OÙ w Bel Amin est un boite chie (lings, | = faces; 1330 ele Isie dinta | | tes eux ternes devinrent dé pius ronenient croira quo Je sulm p 
GIAQUES P échappérs favorables cependant qui| Vers'la, mienne. moins, clandestine, La porte, fort verrerie, décoration, anche et noisy. | Tour dè France en chansons D A A E LA hpr A ju 
MEDRANO, 21, Tovaritch, Lions, Clowns, vous Alderont si vous Avez res — Pour l ndas trolté et munie d'une grille de fer, française. Sur — D'escroque p s'ecri — Non, si vous garde: s pr 
CIRQUE D'HIVER, 21 N Bougliont, arant TE VU es prudents |. duc ed e ro orales par donne d'abord -dans un, vestibul ieMtures évoquant les quar- ———||| reine, Le coupable est un homme Non. si vous gardez in iie a 
plan affectif. songe, Bonne Idée d'être venue I Obscur, qui fait tampon’ entre la Pigalle, COURSE DE LEVRIERS de le cour, un homme haut piao, ee OU end nn à w o 
FIÈMS FRANGAIS DANY-ROY. | Cest ia préface obligatoire, bien Musique de l'intérieur — prohibée DR ep a d un homme contre qu ma more ide fumes aang feus -> o 7 
APOLLO, Par ia tenètre, 4 | Ch rd but dimenshes Jatmos près dix heures — et la rue. FT EURE PRONOSTICS POUR VENDREDI ae aaa T jours défendu, Quoi À dit la reine d'une vot 
AUBERT-PALACE, Par la fenêtre, L f a . E passants s. Avez-vous une ciga- bam tout en longueur, dans lequel. de l'endroit, perche avec l'erchore et| 11, course : RAINURE, Pie Up, Alésia. — Votre mère, Antoinette, était "e me venger ? f 
BIARRITZ, Monsieur Vincent, les rette ? on ne distingue d'abord rien, tant quelques comparses sur une estrade, se| 3, bee mp te d'Allemagne, et je suls qui vous dit cela ? dit @ © 
BROADWAY, Quai des Ortèvre A22h f la fumée y isse; L'éclairage, fait Annoncer i Ue Yvette Guilbert » do aope : GÉNTRY, Harmonies, Don- | | PES mile poursuivait da brielle dont Ta bouche eut un mn B 
ALIFORNIA, Quai des Ortèvres, (a A omme dans tou cabare! in, Elle menure deus mètres ant, >. 288 TE TU CF RU dé. Vome de cruauté, I y a d'ai 
ESAn, Septiime port Poitrine de veau en ragoût eures, on enferme omme ra mux bougies, ee Go matera A daire penr ot s w'œoune © BLAKETTE, Giant, Mi-| | aa haine les bona Français qui Afe frons "etres hours dans cetie Y 4 
CH. 5 ke. ps | èli un agcent ieulon épouvan! meuse. enda 1 érêts do la Fran- froen, trols êtres nana Attache 
fe GINEoma n, dettes te a Coupts em morcenux „500, Er., de les élients On ainsale avec auslque peine, don d ri Premier orinda tann nde Dac | ao es à LADE, JAZZ, Gamers | | FE ae. Ypa falre, trois etres nana attache, 
à poitrine de veau, mettez-Tes daria une evipé (de fier. er. Carla foule est dense, et peu à peu nietle Darrieux, On pmi falt porter à Æ 1| | trop séuvent écoutée, Jol amie : cette Velola; don m 
CINEMONDE OPERA, Quni aop Dre | Canserota: aveo” trois guiilerées de| oaie, fe Jeune homme m'avait € af Lendroit et ses habi- boire pour quelle sẹ taie. hej = Oriat. ò o Aoo iaia, certana voua appels "On amant, Faites enlever crs 3 
io CLUB y cannes aveo, trols, guljeréca 4e! gaine, le jeune homme m'avait < af- tants, Lu salle cst entièrement pein Comparses, prenant oe, genie Pi # course : KERRIE, Oréma, Cantaloup | |>lent 1'Autrichienne. Ne loubllez misérables la nult ! Qu'on ler ? 
COLISEE, Mademolselle rine, taltes * légèrement roussir, franchie > sur blen des choses, ta er noir, avec une décoration de $ d'approbation, s'évertuent & course : PORCIA, Goémon, Famous pas. ferme dans des prifons sourdes n 
ELDORADO, Mademoiele A A ssl| La noce de Berlin est, cet hiver Gesains découpé Hra four : elles chant L à a) `: Tavai vous pourrez les falre tortur 
1 moulllez ensuite À hauteur avee mol- dessins découpés et collés : un gant 2 Duke. La reine ne l'avait laissé parler s lé 
ERMITAGE, L'Aventura commence demain, h k (après cotte sotte guerre et les sot- > dix heures trente, k me Piar cela vous amuse, ét sana q 
EMPIRE, Par In finu tið bouillon, molti vin y algu-) {as annosa d'austérité nazie), en Qui tent, entra le pouce et Fjodez. rayons délivrés Te course: BILLY, Capricleuse, Célimèhe | | qu'avec Impatience, Dès qu'il s'are Cea, YOS nnna on sehe. K 
FRANCAIS, L'Aventure commenca demain, tez un gros ojgnon piqué de girofle,| Diêin "e boum », Cinquante boites se Une bouche, zune chevelure de fem- five le bouquet : tout l'orchestre, toutes| 8e course : KAKI, Rectilier, Cosmos. rêta pour reprendre haleine, elle Gant "au Rohañ, exilez-le F 
bouquet, sel, poivre. Lalsses cire me voguant entre deux étoiles ; le s'écria : 
MONT-THEATRE, Par ls fenêtre, Si ouvertes en te: an les vedeti le directeur se mettent au t 7 \ rétext 
GAUMONT” + d pendant une heure sur feu modéré. | #75 énnique ADRES. D marin des cigarettes < Players » : garde à vous l'estrade tAT| 9 course : CHIPETTE, Virage, Baal.: -> Ji ne s'agit pas de politique, trouverez quelque prétexte Q L 
IMPERIAL, Septième Porte, et britannique, Quelques-unes exi Li us sur )' et entonneni 1 yet rever de fureur t 
remon Sn Par ailleurs, coupez en petites bou-| (EP en Géetour soviétiqu marin en Etes < des chifres Soia Mareliobe La belie esl iman- | Prochaine réunion : samedi 7 février | | Cette fois. Un homme, un grand US monastè ent Jie 
LYNX, Mademoiselle s les 500 gr. de navets, faltes-les cuiré in Pr torse sans suite. Les clients, une cin- çaise, n'ést-ce pas ? 1948, à 19 h. 30. dignitaire de cette cour, un prè- auolque monastère à cent Jie 
MARIGNAN, Antis L'amour, 15 minutes À l'eau bouillante, égout-| mais elles ont plutôt le caractère Quantaine d'hommes et une dou- tre, s'est fait livrer, eñ mon nom Paris 
i MARIVAUX, Après l'amour tez, aites-1 ensulté dorer à la de bals populaires Ou de maisons aie de femmes, sont vêélus com- À « Uh » 1 it êt à crédit, un collier par les joail- — Gabrielle, oria ragetusome 
DÉNUT dainoj Panut te aven Malodoue ou margarmes| Spéciales. ooit ouvrént à 7 heu- Me le seraient Iel des employés mo- =U u » on passe la nuil liers Boehmer, le fameux collier tane, je royals avoir en y a 
l" Mademoisel SE RE ATEA Les Vrales boîtes ouvrént à 7 heu- me le seraient ict des employés mao- c 2 er t et vous me trahissez 
FRE, Qot, Pt EAN TO à S à manger gent, depui Bias deare ane, les "TD "panon anna a an : 
> modér - yen: sang uma POS, par a narks (1) le verre. Les femmes ont Le colller qui vaut un vals- rejota violemment ‘a + h 
PEREIRE, Vertiges, à maine, quand elles ont l'autorisa- Qu le verre. Les femmes got Nous avons fin! le nuit chez les snobs nu de steve ait le vel La Polignac se laissa rotombr h 
ROY-HAŬSSM (Stdio), Frie-Frm tion de ia e longue ». Mas }, ES sh PER LE au e Uhu » près la place eu Gt Pomme, dit la reine, a os dns fen coussins: ` 
MAZARE-PASQUIER, Roman d'an trleheur, naturellement, à 10 heures, on ne Vijouz d'argnt. Un portier Eaionné vous in- n dit la reine, a on6 GANA mi, oaae pardre, p 
TRIOMPHE, Les Perles de la Couronne, enferme et un policier se planta dè- Chacun reste bérlinola, aux flambeaux d'argent mas- menei S. SA pa- mal. Je neral sago d'organiser na : 
12: URSULINES, Le Corbeau, vant la porte, pour faire respecter e sans parier, sans. sit, pasonin aa amnia à ar ia Jei. LA PLUS GRANDE BIJOUTERIE Talt que quand la reine de Franco départ À, > 4 
{ Filmé parlants anglala sous-titrés les apparences, I va sans dira que Jamais rire, les yeux vagues et sou:  Poyles préetäontes, m'ont cours à. mi DE PARIS M m LÉ EASOMAN areo. Jan (Copyright by France 1 
D AGRIOULTEURS, Pius belles années de môtre vie si l'on veut entrer, on glisse un deux, Qu'attend ee peuple de ia pei 'diamanta, les fourrures, de cigaret ||) BPA fouilles, elle doit non seulement pe pas z 
j». AVENUE, Les Raisins de Ia colère, q g cigarette Air b en - OR Sn ĉ > ies américaines, le champagne, Surtout, lk5alSlav.de Cli I7: signer, mais faire garantir sa si- —— DEMAIN : — i 
ARTISTIC, Club des cigognes priant d'aller fumer dans la rue vol- lement l'ivresse, peut-etre on ae ivre ici au comble dù ture ei |I SQL USE | 4 Enature par un de ses sujets 
BALZAC, Pavillon noir Te ea UT CR ent provideatialio. qui. RS le PUS S Lon SRTR SEAE € ve ANGLE RUE CAR “Le roi secoua ses lourdes épau- Où Rohan est appelé i 
ONAPARTE, Overianders, RNA ada pro- sis ia J sou RES les. > Tih ` 
2,80 ARE étro : à Cinq heures du ma- rait, ne serait-ce que quelques heu-, kouskis > et des Fâteaux. On en Te s Š í 
TANTO, Deux saurs vivaient, an, pait on paese la nuit à boire, A dan. res, la prostration qui est la ma. prend deux fois eix fols, tõute la nuit Songes à ce que vous dites.. | par Louis, XVI à s'explique | i 
CINE-ETOILE, Déux Jeunes filles et un marin. ler nr ` a Antoinette. Ces Boehmer auraient A 
à fumer, à manger. On hoit die chronique des < noceurs » De demi-heure en demi-heure, une chan | ? devant témoins. s 
CINE-OPERA, Helrapopolñ, i i “res | 3 | une signature de vous ? 
| pe normalement de l'alcool alemand ou  lemanüs ? Mals les minutes cou- teuse interprète (encore en français et HORLOGERIE ; y vi É 
CLIGAV PALACE, C Ersak, de Paniers russė, Mais Fi =, Anglais èt lent, les quarts d'heure défilent, les un français de Vienne cette fola), un ORFÊVRERIE =n na jont mpane pas ' 
DELAMBRE, L'Œut et mol An ont pris l'habitude, pour verres se succèdent et Îl ne se passe des refrains A succès de l'opcupation ( CAISTALLERIE 
ELYSEES-CINEMA, Le Grand Mensonge, échapper à cea horelbies breuvages, rien, désespérément rien, sinon, tout. - Gette vedette ne veut pas Paralire moins [A] camions = r Rr f 
SAIFE:CLICHY, Resina de Bi ng d'apporter leur cognac et leur whia- A coup, un rire qui Jai nerveux, One que 200, auditoire, Al et id LUSTRERIE Tirage de France-soir, le 5 février; 553.060 ezempl 
Q . Re ipgines, 1 nmandent les alcools mal- hystérique, pres Ar] ix, une table près de e, où elle 4 
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MD LOr Nt m ENTELLES POUR [eA breudlers en Dourbelte au ferson ser las 1dveurs ek los réventes éveil dl hu men LA. ALETI. dire le | 4 VENTE DES JOURNAUX FRANÇAIS ; 
, Caravan . et emplissent les seconds de lenrs lés du Bar Noir. bs 4 tt la chalsa | 
NORMANDIE, Vallie du Ju DENTELLES POUR: CRETE 0 s Noir. Aae du souper èt la chals 
4 visions. pportent auss! leur Baute du tour de chant. Personne n'a 
OLYMPIA, Vallée du Jugement, LINGERIE -ROBE souper et ne commandent 1 è F r | 
h ommandent que le hèbes I l'idée de rire, 
PAGODE Crossfire, ouert, Les! étrangers fréquentent Ephèbes languissants | 
Ÿ eri 4 n r Le jour se lève sur la Chancellerie, ial 


PLAZA, La Dubarry était une dame, LINGE DE TABLE sans beaucoup d'assiduité lés boîtes P r ra 
EA hovate, Les Gobsnirataurs AMEUBLEMENT allemandes el se montrent souvent femmes cavalières aa Aa auand de quita de € Uhu > 
LORD-BYRON, Heureux Mortels, étonnés du publie qu'ils y rencon Pour entrer au « Tokaler », i faut avec les derniera attardés dés Nouveaux 


PORTIQUES, L'Etrange Aventurière. trent, mais — dit mon jeune hom- ucho! 
STUDIO RASPAIL 216, Hauts de Hurlevent, OUVRAGES oe DAMES trent, mais = dit mon Jeune hom- enuchoter je nom d'un, habitués 


rer Messieurs de Berlin, gavés de beefsteaks 
uriou êt de refrains français, Je dresse je Y 


w STUDIO UNIVERSEL, Rosle l'endiablée, = selgnent pas assez sur le € genri Ji t ri hi din : 4 Z ii + 
r err JEKUE RONCHET-PAS ET Re Ra a, daane folle, mut ob de A paa Te £ 
CINE-PRESSE-CHAMPS-ELYSEES, Dumbo, TANGLE DE LA RUE AUBER visites r u T vu un su) visage heureux. I) me sem | fha > 
CNE mia boie RU eals Yi n, agul, a PT re 


Vo'ia compreni 
étri 


m'expose-t-Il 
è Se rappellent 


GAUMONT, Monsieur Verdoux. 


HELDER, Pavillon noir gue. J'ai offert aux maltres d'hôte: une 


vingtaine 4e 'cognacs, un souper e' E 


tous | arprie d'assister 


ersement scrupuleux d 


geri 


MICHODIERE, L'Aventure vient de la mer, pas qu'en 1935, E a inventé N tain x 
| L « e 7: (sé es fe e juelques paquete de cigarettes. Il m'en 
MAX-LINDER, L'Etrange aventures à + bolte de nuit spécialisée > qui fleus- Prague okes femmes sont vètuea de qugauei paguei Ge, jgareties, Ti m'er ; x 
MIDI-MINUIT, Les Enfants, gu mathi noir. sie qenauite A, Montparnasse et À ei. parfois, des bottes. Les Fatçons ont - policiers => à pen pris die miile mari f 
MOULIN-ROUČE "Valide 60 junement, Montmartre. Re e me se rendent pas fe; Pak Gels Si Labs S TE ar F a A a 
PALACE, L'Œuf et moi. compte que les bottes nouveau sty- me des vestons aux couleurs tendre Nous achetons, pour notre fabrication | 
RADIO-CINE-OPERA, Dumbo, = ette tr ion. On des foulards à fleurs et des bagues sux (Copyright by France-soir PIÈCES D'ARGENT p 
REX, Monsieur Verdoux, a vu des bandes d'Américains frou- Ra aisa nue and George SINCLAIR]. 2 f: 
LMD iren bier Ja paix de bars nocturnes où boivent des (I) Le mark vaut environ 12 francs. | osom 5.» AS À 
ROYAL NAUSSM, (Club), Le Grand Mensonge. des Jeunes gens viennent échanger commandent des S nn mr Szept» 
ROY-HAUSSM, (Méliès), Les Conspirateurs, FRE SCC, OR RTS Sn TERS, aa Prochain article : 25 = 20. > 20. > = 40, > 
DAUÉNNES Parier ae «Goldener Hahn > (Lè Coq d'Or).”-.ces.éphèbes Mais une t dames > H b wttoute plèce d'orfèvrerie P 
7 -T tumalt le Spec grimaçants | umour berlinois REA A 
P 3 de cette foire aux travestis, des home gouv. af dim, et undi E 
IRENE SENT LE JAS MIN Noceurs prostrés Akn uo 19 kop D mim, e aa : 


Comédie gaie en 3 actes d'Hervé LAUWICK À - eE e os AR f 

une heüré pouf 
Commenee le 8 Flvrier LOCATION [f| dresser lo programme d'une nuit| 
gonnen & Févr COMEDIE WAGRAM 5 ù v'en TE M] dont ies mpecticien seraient variés | 


Laissant tomber le « L. 28 > en 


Lu soirée artistique organisée par le 
réseau ARC-EN-OIEL aù profit de ses u- 
vres sociales aura lieu sous la présidence 
de Mme Geneviève de Gaulle, au Thé 
des CHAMPS-BLYSEES, le dim: 


AUBIARRITZ 


Miszrezeez es rer | 
ET TT 


commen MONTPARNASSE - GASTON BATY mmsmemmemm| 50 (OP Sanaa Je Vrler 1948, à 21 heures Malgré l'immense succès ot en = 
Directrice + Marguerite JAMOIS 218» Gaeboner Pan) bte seul raison d'engagements antérièura 


cadilly » (provisoirement fermé), le | TROVON 


y 0 I R < Bardinet » 03 pet JS et | 
L'ARCHIPEL LENOIR |o yyt 


= > ra mi -ce Cinque de Toris * 
Ti 1. soirs 20h, 30 - Dim. 2 mt. POLE) 


D ANDREX | LaRevur: RI 


LE PLUS JEUNE m 
ÉMOGADOR : UN TRIOMPHEU m THEATRE 


DOMPTEUR DU MONDE M 
BERTIL PERSSON À 

huai caman sm a0 AI) CLUB DES CINQ 

13, tę Montmarire + M°: Monımarire 


5 LIONS ROYAUX 
VIOLETTES IMPERIALES 1 LE ORON DE ARE” 


D’ABYSSINIE 
rieusement, par le faste et l'éclat 
Soir. 21h. 15 - Mat. Dim. et fêtes 15 h. 15 


Pour: ia première fola én France 
la mise en scène, avec le souvenir 
Location PRO, 69.85, 81-47 et sagencts W 


RAYMOND. BAIRD 
des plus somptueuses productions de 


l'homme aux 2 sazophones 
Paris, Londres ou New-York.» 
CASINO }M9xrrarNasse — 
TA. soirs, à 21 b 


Paul GORDEAUX {l'intransigeant) . LES TOVARICH 
Le célèbre fantaisiste 


arriv. direct, des cirques d'U. R.8.S 
« Cotto opérette est montée avec 
LEMERCIER ssns 


UN GD PROGRAMME COSMOPOLITE 
un luxe quì dépasse l'imagination...» 
LE SERAIL EN FOLIE 


et, pour la 1"* fois en France 
G.-M. BERNANOSE [Ce Matin). 
opérette.bouffe à grand spectacle 


tenant des mera aretiques 
« Mise en scène éblouissante... » 
me DEVA-DASSY « DUMIEL 


Léon TREICH (L'Ordre). LE s P HO ( UE $ 
Un spectacle follement gai! 


PIERRE FRESNAY 


Grand Prix de l'interprétation 
masculine à la Biennale de Venise 


MONSIEUR 
y l N C E N T DU NOUVEAU CAVALCADE 


GRAND PRIX DU DE NOEL COWARD 


| HEUREUX 
14° SEMAINE 


STU Dernière semaine 


CN 
LITTONUULTTUNNTI I 


URS: 


| 
| 
| 


MARIGNAN 
ARIVAUX 


Mise eu soënt:0€ Chester 


Un Kb Uninga ituak 


Pierre BLANCHAR 
Simone RENANT 


du Norvégien OLOF OLSON 


DERNIERE 


?EMIGRATION COMMENCE. 


Dès le lendemain de la prise de la 
Bastille, les mauvais conseillers de, la | 
Reine labandonnent au destin qu'ils 


"MONSIEUR ! LE NAPOLÉON 
VÉRDOUX" LE PALAC 
LE DELAMBF 


THEATRE 
PIGALLE BALLETS DES ARTS 


ee) 
Lundi 9 févier Chorég. Jean WEIDT 


Giselle PASCAL 


D'APRÈS L'ŒUVRE DE 


à 


A 21 heures 1 Prix Conc, Intern, 1947] À B Tous les soirs 21 h. jont contribué à lui forger. « MARIE- HENRI DUVERNOIS e PIERRE WOLFF. 
D.C. Dimanche 2 matinées FA a | MISE EN SCÈNE 
TRIOMPHE SANS PRECEDENT à es ANTOINETTE >, l'excellent spectacle 4 
: Ma eus des pusla ae unten en re) LES PORTIQUES 0. MAX LINDER;" MAROC orerenr chauve | E 
i} état ho ir : Michèle di 
TT \Le spectacle dont fout Paris parte oi Prgraties hors de pei: Mt] DEBORAH KERR > AUN SPECTATEUR Ú 


Georges ULMER Bernard Lancret. 


G 
Les Peters Sisters Hâtez-vous de louer vos places. Dix} TREVOR HOWARD 


; S A LVA D 0 R Henri SALVADOR En Es entaticne L ŒUF ET MI 


Des attractions sensationnelles vob TT res f pea | 
i Le opérette M) Achard, Renê- | 
| est à l'A. B.C. et Django REINHARDT Jeanne et Henri Varna. musique de V 


avec Stephane GRAPPELLY |sen: Scoio, que présente M. Henri Varna 
nu Théâtre MOGADOR dans une sensa | 


A ET z longeïle mie en soe a vient Aen 
Le dimanche, à 15 heures, et Mardi Gras Polecntés din pause esi jouée tous ies] 

10, avenue d'Iéna (métro Léna) soirs avec Un grand succès. Location ou- 
Harry GREY présente : « LE CIRQUE AU THEATRE » et | |105 #9tAe fous les je 


IL ETAIT UNE FOIS ! LE DAUPHIN 


conte moderne en 3 actes d'A. Sablons 39, bd dès Capucines OPE. 20-47 


GRAND SUCCES DU THEATRE GADET-ROUSSEL FABIA GRINGOR! 


Joue, chanté et danse par toute la troupe £ g Sa A 2 
fer e me vene ETRANGE AVENTUR, 


Où <on applaudit à en avoir mi mains >. (JB Jaener). 
PRINCIPALES SCENES.: 
OUVERT JUSQU’A L'AUBE ma | (1 SEE A DARK STRANGER) 
geausaron FRANK LAUNDER | piits ortan 


NUMEROS GAGNANTS! 


PALACE: ig 
DELAMBRE: ii 
NAPOLEON: 1 
Les porteurs de ces billets ol 
vent retirer leur poulet | 
MARQUET, 4, rue Bay 


- š 
EMPIRE -APOLLO-AUBERT-CAUMONT 


DALACE THEATRE 


A ls Martinique- — La leçon d'histoire. — Un ballet mouvementé, — La statue 

qui bouge, — Quel mois étes-vous nê? — deux radiophoniques. — Le aupplice 
S de la chatouille, — La danse du rêve et < Papa! > 

N'HESITEZ PAS | LOUEZ VOS PLACES à Bot. 55-12 mat, et Pas. 02-29 ap.-midi 


2 France-soir DEF | 


SUITE DE LA PAGE I 
ir destinée à être 


l'avol 
mabali cine d'un drame, 

Ae jour l'hérélféait une petite dac- 

a 16 anh os autres, peut-être seu 

egio comme seu “pius jolie, Bile ha- 

iment U8 Pes parents qui exploi- 

italt chez Sie teinturerie, zp du 

z nt uno uiogne, A vrai dire, 
t Yiux-pont, à Put A fait ses pas 
"M n'était Pi are » n'était que son, 
3 renis. Son < Ps'elie portait tout de 
n beau-père, iom : Christiane Krieger: 
6 son NOM. régulièrement, elle 
e que matn Sa bureau des. ual- 
Joindre soir, de temps à 


au bal où bien au 


h Darg, elle allait 
cinéma: {justement au cinéma 
4 DA ct de rendre dans cette 
$ qu'elle develi ayie 
do au 10 ja 
S Soirée Mie evalt ait : 
n En partant C patu, la fleuriste: 
o jid in beau fiim cotte aer 


on avait retrouvé 
pas très 
ses chaus- 


Antenu, 
Poneusement pliée, ses pa 
Sonig étaient posés. 
entité ut ce que ia poils 
vette nult-là, le 
in, 


presque, 


arame 


untre neures envie 


non, a raconti is, je suia rentrée chez 
maron À ayait trouvé un cavalier, 
mol Crer! Tous deux sortirent en mês 
requis Due mol pour ailer dans un 
m temps 


tra dancing, 


x, à dit, de son cote, Jo. 
arat aveo. Ghriatiane 
e environ. G'atait IA 
neh in voyais Je la 
mètres de 


raconté M. Krie- 
ps dans les volets 
e pensai que c'était 
Wait, mais Je décida de 
E Je trouvais Inadmi 
Ne rentre aussi tard et 
donner une leçon à Crieri 
OE M, Krieger prétend avoin 
Mr dA e auto s'arrêter et, d'après 
me aurait été enlevée. 


qu'une jeun 


jeune mie 
Mur la Jeune Enolgnage n'est contirmé 
p.600 ne Krieger, dul ne cou- 


par prune Ame me cidre que bul, 
ebe pa dans 1a forat dlatinct, Entin, 
pa entendu acun n remarque, pout 
les vonta mont Pappe aux volete de la 
dann auand nyudo fen chiens abotent, 
uau daala ge aontais tUs ? 
Porai ee ANUS Rrieger: sont-lis 


As exacta ? 


Les boutons de la robe 


Melles sont leg questions que 


aujourd'hul le commissaire Zai 
Len policiers sont plutôt enclins & 
ere que Cricri sest auictdée, Hier, 


ún Hémolgnage a semblé confirmer cette 
Avpothtse. Selon une amie da ia morte, 
Cent aurait été enceinte, Il est possi- 
bie que ia jeune fille, déjà très inquiète, 
alt dth at impressionnée quand en 
fauant chez elle, la porte ne s'ouvrit 
paf, Elle aurait pu brusquement décider 
de mettre fin A sea Jours et elle aurait 
jali aoa vésements au bord de l'eau 
pour que son beau-père, l'Homme qui 
W'avalt pua voulu ouvrir, soit Lorturé par 


une constatation semble contre- 
Aire cette hypothèse : la robe retrou- 
vée au bord du fleuve, le matin du 11 
Janvier, était intacte, Aucun bouton ne 
manquait, Pourtant, d'après Mme Krie- 
por, Cricri ne pouvait pas à elle seule, 
falever- sa robe qui boutonnait dans 1e 

D'autre part, on n'avait pas retrouvé 
dans le tas dè vêtements laissé sur la 
berge, ln lingerie que portait La jeune 


fille. Le corps repéché hier à Suresnes 
| Auralt donc dà, normalement, être vêtu 
encore d'une combinaison, d'une culotte 
et d'un soutien-gorge Il était complè. 
d tement nu. 
Faut. Alors, que quelqu'un 
Ada a jeun à se déshabiller, que 
Cricri fút misninés 7 
Dans là petito telnturetie de Boulogne, 


in Homme M, 


leger, 
jana les couloirs ‘de la Morgue 


Vraie sn chapeau, répète sans Ar- 
W; 


juge" MMS 10r que ma tiie a Gte on- 


. CINZANO 


f met en garde ses fidèles’ clients 
tontra de nombreuses. personnes 
Qui proposent en son nom des prô- 

duits A consonances voisines, 


présentés comme des sous-mar- 
ques. 


l'homme qui 


4 CINZANO 
n'a pas de sous-marques 


cONFLIT LATENT AU GOUVERNEMENT 


obert Schuman s’efforce 
de concilier les divergences 
qui opposent ses ministres 


| re fi 
I-CRI 


neur général de l'Algérie. 


Ce sont deux conceptions qui s'af- 


rontent : le Rassemblement des 
gauches reproche à M. Chatalgneau 
dé se montrer-trop favorable aux 
indigènes, les socialistes, et tout 


spécialement leur comité dfrecteu 
le soutiennent en raison de son 
titude, 

Personne “néanmoins ne ‘pense 
qu'une rupture do la coalition gou- 
vernémentale: puisse être provoquée 
pur cette affaire. M. René Mayer, 
quelque importance qu'il attaché au 
gouvernement général de l'Algérie, 
ne saurait abandonner l'exécution de 
son plan, et les socialistes, qui ont 
fait le sacrifice de voter le marché 
libre de l'or, ne vont pas courir le 
risque, en ouvrant une crise, de se 
volr reprocher l'échec de ce plan. 


Le président du Conseil, dont on 
connaît l'humeur sereine, a donc 
toutes chances d'arbitrer le conflit : 


i lui faut trouver un homme poll- 
tique ou un hautfonctionnaire qui 
ait l'agrément des représentants 
des deux collèges, des radicaux ét 
des socialistes, Oèla est difficile ; 
Impossible, non pas: 


Les ministres d'Etat 


Cet incident réglé, 1! en eurgira 
d'autres, Car les socialistes suppor- 
tent malaisément la politique libé- 
rale que prétend appliquer M. René 
Mayer, C'est précisément pour pré- 
venir les heurts probables que M. 
Léon Blum a suggéré l'adjonction 
des ministres d'Etat, ambassadeurs 
de leurs partis, et la création au 
Palais-Bourbon d'une législation des 
groupes de la majorité. 

S'agissant des ministres d'Etat, 
b 


président du Consell prend le 
temps de s'informer et de réfléchir. 
Les radicaux, qui n'ont pas une no- 
tion rigide du parti, pe montrent 
assez réservés, Le M.R.P. ne mar- 
que pas, lui non plus, un très grand 
émpréssement, < Je ne voudrais 
faire la peine la plus légère à mes 
amis socialistes, disait lun de ses 
chefs, mais pourquoi n'ont-lis pas 
accepté la proposition de Robert 
Schuman au moment de la forma- 
tion du cabinet ? I offrait à Léon 
Blum la vice-présidence du Conseil, 
avec la mission de porter la parolè 
devant l'Assemblée au nom du goji- 
vernement, Le parti socialisto a re- 
fusé que Léon Blum donnât sa 
caution à Paul Reynaud. Et main 
tenant, l'un de ses membres les plus 
représentatifs la donnerait à René 
Mayer ?» — < Contrepolds plutôt 
que caution! répondait un socialiste. 
En réalité, nous cherchons le moyen 
de poursuivre une collaboration qui 
se révèle tout à la fois malaisée et 
nécessaire, > 

Le président au Consell a éviderñ- 
ment le même souci; Il est done 
permis de supposer qu'il apportera 
une modification à la structure dè 
son cabinet, si elle doit faciliter les 
est bien entendu 


Mais il 

cun directoire ne sera insti- 

tué : tel n'est d'ailleurs pas l'esprit 
de la proposition de M. Léon Blum. 


C'est le Conseil des ministres qui, 
en tout état de cause, décidera : 
mais ses délibérations pourront être 
préparées par des accords préa: 
lables, 

La délégation des groupes de la ma: 
Jorité a moins dè chances d'être ins 
taurée au Palals-Bourbon. M.R.P., ra- 
dicaux et indépendants se montrent pau 
favorables à une oreablsation centrale 
et permanente, dont ils redoutent qu'elle 
ne porte Atteinte à leur autonomie. Mais 
ils envisagent des conti occasion- 
nels MM  Lecourte Charles Lussy, 
Queuille et Raclore se concerteront dans 
les cas litigicux, comme |] est de règie 
qu'ils se rénconipeat. pour ia rédaction 
des ordres du fébr de confiance. 

Ainsi, estimet-on au M.R.P. ja ma- 
Jorité sera sauvesardéé sans que puisse 


E MONDE ENTIE 


MATELASARESSORTS 


SOMMIERS TOUTES DIMENSIONS 


RHORN.113-LAURISTONoaas 
LE SPECIALISTE DE LA LITERIE 


VOS CHEVEUX 
RAYONNENT, 


souples, plus colorés 


Avec la Brillantiné Roja, irradiante 
etricinée, qui revitalisela chevelure. 
Vogue rendre _ étonnamment 
soyeuse et facile à coiffer la chevelure 

la plus desséchée et la plus terne en em= 
plovant la brillantine Raja. L'huile criso 
talline qu'elle contient est lumineuse et 
si fluide qu’elle forme sur chaque cheveu 
(sans le graisser ni le plaquer) une fine 
pellicule irradiante — jaune-opaze ou 
leu-saphir — qui lait rayonner le che- 
veu et lui donne une nouvelle richesse 
de coloration. De plus, grâce au ricin 
nourricier de la vraie Roja, Ia chevelure 
retrouve toute sa “ els se plastique”. 
Boucles et ondulations renaissent sous le 
é comme par enchantement, Exigez 


7 
E Satantine Rieinée du Des Roja. 


Mais il passera sans doute ce cap 
difficile et atteindrait ainsi le 
mois de juin, délai fixé pour la 
réussite de expérience Mayer 


par Georges GOMBAULT 


N a mené grand bruit autour du aissentiment qui s'est élevé 
(o) entre M. René Mayer et M. Jules Môch à propos du gouver- 


député de Constantine, réclame, comme il le faisait avant 
son accession au pouvoir, le remplacement de M. Chataigneau et le 
ministre de l'Intérieur prétend maintenir ce haut fonctionnaire à son 
poste. Il est vrai qu'il ne s'agit pas simplement d'un désaccord entre 
deux hommes qui passent pour être l'ùn et l'autre de caractère entier. 


Le ministre des Finances, qui est 


être repris le reproche d'omnipotence des 
partis. Quant au Rassemblement dé 
Gauches, jl refuse de se laisser ent 
mer dans une formation trop rigide; | 


Nostalgie de l'opposition 


et refus de la crise , 


N se peut que certäins socialistes 
lent la nostalgie de l'opposition. Iis 
uffrent de couvrir le retour au libé-| 
rallsme dont M. René Mayer est je 
champion, Le Comité direcieur prend 
Karde aux manquements ét prétend tê- 
nir le groupe parlementaire en état d'a- 
lerte. Mais les socialistes, dans jeur en- 
semble, se rendent compte- que la crise 
serait insoluble sans leur acceptation de 
participer encore au pouvoir. Aussi veu. 
lent-ils faire l'économie d'un désordre 
dont {ls pensent que leurs adversaires 
de gauche et de droite seraient les bé- 
néficiaires. < I) s'agit; disait un par- 
lementaire socialiste, dé gagner le mois 
de juin. Le pian Marshall sera airs 
entré en application, Chez nous, la ré 
colle s'asnonce bonne. Un cap dange- 
reux sefa franchi. Il importe donc de 
favoriser le auécés d'une expérience à 
laquelle, bon gré mai gré, nous som- 
mes associés. > M. Réné Màyer, dans 
son interview à < France-soir > parlait 
aussj « d'attendre quatre mois > 

Mais, pour, gagner Juin, il faut em- 
pééher que n'éclate le conflit latent en- 
tre les divers éléments dé la. majorité, 
Chaque Jour, peut surgir un nouveau 
motit de désaccord dans l'ordre éco 
mique, finäneler ou social. Après l'af 
faire du Gouvernement général de l'AL 
gérie, pourrait venir celle du régime de 
l'agence FrancePresse du statut de la 
presse et de la réforme é'éctorale 

Le président du Conseil er les leaders 
de là majorité se préoccupent donc de 
trouver les meilleurs moyens d'aplanir 
le différend. M. Ramadier s'est employé 
pendant onze mois à cette tâche de 
conciliation : on demande à M. Schu. 
man de l'accomplir pendant quatre mois 
et on lui promet ensuite, s'il la réussit, 
des Jéurs relativement tranquilles. 

€ Copyright by rance-soir and G. 
Gombauit.) 


L’assassin Lesimple 
deux fois meurtrier 
pour 6.400 francs 
est arrêté 


Roger Lasimpir, 31 ans, l'assassin qui 
ftnenasait de crâne de sa victimes, a 816 
arrêté hier dans le quartier de ia Vi- 
lie par les inspecteurs Arnal, Godot 
et Deplanque. 

Lesimple, ouvrier agricole É Junon- 
vilie (8ret-0 avale d'abord tué À coups 
de pilon, Je 22 decembre 1947, son com 
pagnon de traval! Blanchard Qui refu- 
Sai de lui prêter de larger 

1) nvnft ensüulte assomm on coups de 
biche, cA Bely, -pres d'Ai$Ujon, une 
vieil femme de 0 ans. OES deut cri- 
mies Jui avaient rapporié 6.900 francs 

Le 15. janvier, il avait tenté d'assas- 
siner Je pairon d'un café hôtel d'AUI. 
Day, pils avale cambhlolé plusieurs pa- 
vions. 


La jolie Ginette 
n’était pas sage 

Elle est morte d’avoir voulu 
le cacher 


La police poursuit son enquête 
sur les circonstances de la mort de 
la jeune Ginette Brisoux, L'autop- 
sie qui doit avoir lieu permettra | 
d'établir avec certitude les causes | 
du décès, mais, d'ores et déjà, les 
enquêteurs estiment vraisemblable. 
ment une embolie À la suite dè ma- 
nœuvres 4bortives. 


On se souvient que c'est mercredi 
goir que:la mère do la Jeune fille 
Fa découverte étendue morte dans 
son lit, alors que quelques instants 
plus tôt elle paraissait en parfaite 
santé, Très jolie et coquette, Ginet- 
te avait toute une cour d'admira- 
teurs. Elle avait eu probablement 
un < accident > dont elle n'avait 
parlé, à personne. 


GROSSE SITUATION 
offerte à hommes de 1er plan, 35 à 5S a, 
libres immédiatement, doués d'une forte 
personnalité, vendeurs de Lie force et de 
PRESENTATION IMPECCABLE, Ni assu- 
rances ni publicité, Pour Paris, province 
où colonies après court essai, Indemnités 

de train, de voiture, de voyage, 
M, LABBE, 6, r. de la Trémoille, Paris-Be 


J'ACHETE AU MAXIMUM vos 


TAPIS D'ORIENT 


| 
| 


STULPNAGEL | 


& SUITE. DE LA PAGE I 


journée. On pensait Justement de cette 
façon empêcher que les prisonniers ne 
se 'suicident, Mais èla n'a pas suffi. | 
<A la ronde de 1 B- 50, nous n'avions 
rien remafqué d'anormal. Comme les | 
cellules de la haute surveillance sont 
éclairées toute Ia nuit, il sutfit, en pas- | 
sant devant les portes de Jeter un coup 
d'œil par les judas pour savoir si tout | 
est normal. A 1 D. 80 donc, Stulpnagel 
était allongé sur son. lit. I) semblait 
dormir. | 
> A ja ronde suivante, c'ét 
me. Le corps qui pendait, 
la poignée du vasistas était 
d'une Chemise et dun pantalon, Lay 
tête avait été rejetés en arrière, collée 
contre je mur. > | 


« À mon avocat » 


Avant de se suicider, l'ex-général à 
écrit à son avocat. Il avait posé la let- 
ire sur son manteau, plié au pied de 
son lit. La lettre, cachelée, porte ces 
mots écrits en français : < A Maitre 
Marcel Héraud, avocat à la Cour d'Ap- | 
pel. > | 

Elle a été saisie par le commissniré 
de police du quartier qui Ia remettra 
À l'avocat cot aprés-midi en présence 
d'un membre du Conseil de l'Ordre. | 
C'èst une lettre assez volymineuse. Elle | 

la confession de 


encore vêtu 


contient sans doute 
l'ex-général. 

Pourquoi celul-el s'est-il suicidé ? 
c'est un points que vont essayer 
d'éclaircir les enquêteurs 


Stulpnage), jusqu'à présent, avait tou- 
Jours été An détenu sans histoire. Lin: 
truction de son affaire avait été confiée 
au général Levorguller. Régullèrement, 


du régime qu'on lui faisait, subir. 

Son corps va étre envoyé, cet après 
midi, À l'institut médicolégal pour au- 
topsis. Mals otto -AotOPaio, 197 sets, 
qu'une simple formalité, car IÍ est abso- 
lument certain que l'ex-général est mort 
par stéangulation. 

Vers 11 heures, les enquêteurs ayaynt 
quitté la prison du Cherche-Midi, le 
quartier de ln haute-survelllance rétrou- 
ve son calme, Mais que pensent, mainté- 


gant, dans cellule, von Oberg, 
et les autres ? 
général Lerorguilter. du 
tribunal militaire de In caserne de Reull- 
Ty, est arrivé au Cherche-Midi. 


STULPNAGEL ÉTAIT 
LE PLUS MAUVAIS | 
COUCHEUR | 
DU CHERCHE-MIDI 


Otto von Stulpnagel, qui vient de | 
se suicider, ne porta le titre de gou- 
verneur militaire de Paris que jus- 
qu'en juin 1942, date à laquelle 
il démissionna € parce que, expli- 
quait-ll, ayant accepté ces fone- 
tions contre mon gré, je m'en suis 
démis dès que j'ai pu » 

Ce fut son cousin, Heinrich von 
Stulpnagel qui prit sa suite et la 
garda jusqu'à l'attentat contre Hit- 
ler du 20 juillet 1844 Compromis 
dans le complot, il fut pendu à un 
croc de boucher, 

Depuis la Libération, Otto von 
Stulpnagel ne cessait d'affirmer 
qu'il s'était toujours montré réfrac- 
taire aux méthodes nazies, Il avait 
fait l'impossible, disait-il, pour 
adoucir les ordres qu'il devait LA 

liquer en tant que gouverneur de 

Are. 

T) était né dans le. Brandeboure en 

1878, d'une famille pauvre. Après de| 
brèves études, 11 entrait à 19 ans au 2 
régiment en garnison À Zahn, comme 
simple soldat. Rapidement, ii gravit les 
degrés hiérarchique: en 1914, Il est com- 
mandant. En 1929. général de brigade; 
en 1933, général de division dans l'ar- 
mée de l'Air. 
Otticier rigide, Otto von Stulpnagel 
était < l'homme qui ne riait Jamais >. 
Gœring lui-même, « bon vivant > bien 
connu, en oubliait, quand i| dinait avec 
ui, de s'eselaffer et de se taper sur len 
cuisses, tant la froldeur de son interlo- 
Guteur était communicative, 

Otto von Stulpnagel ne pértait plus, 
dans sa cellule du Cherche-Midi, ni mo- 
nocle, ni uniforme impeccable. Envel 
é dans une vieille capote kaki, 1] 
jssé pousser sa barbe, et ja 
‘aurait reconnu celui qu'une Parisien- 
me étourdie, le voyant entrer dans un 
sion sous l'occupation, désignait ainsi: 
Voile; Je plus charmant de nos 
chsrmants vainqueurs. 

i était le Plus mauvais coucheur du 
idi, se plaignant sans cesse | 
dé la prison, 

Ti ne recevait Jamais de colis et 
fumait que lorsque ses avocats lul 
portaient des cigarettes. IJ laait be 
coup de livres français. 


UNE DECOUVERTE 
TRANSFORME 
LA VIE DE LA FEMME 


(Entendu au téléphone.) — ` Non, 
chère amie, demain je.ne peux pas 
sortir, c'est mon jour de lèssi 

Diaiogué d'hier, car i) n'y a plus 
de <joûr de lessive», Il y a BLAN 
CHENEIGE qui fait la lessive à votre 
place. Ouf. sans brosser, sans frotter, 
sans savonner.. La ménagère ‘cesse 
re une esclave. 11 (ul suffit de bien 
savoir. utiliser BLANCHENEIGE ` en 
sé conformant strictement au mo 
d'emploi très particulier. 
TREMPER : votre linge, uns nuit, 

mvéc 1/4 de paquet pour. 20 litres 

d'eau ; 

RINCER !' et votre 
presque blanc ; 
BOUILLIR : avec 1/4 de paquet pour 
litres d'eau et votre linge est 
prêt, l 


linge est’ déjà 


TRI. 


CHALOU 24. rue Saint-Lazare 


MELESSE, capitale du beurre 
passera à l'éternité parce que ses 


2.000 habitants n'ont pas versé 
245 millions en billets de 5.000 


« Maintenant, on est visé. Ah! la mau- 


dite argent >,: pleurent les paysans 


(De notre envoyé spécial J.-L. DARIEL) 


Mercredi, la presse et la radio annonçaient cette surprenante now- 


vello 
le receveur des P.T.T 
5.000 francs. 


à Melesse, petit village de 2000 habitants, situé près de, Rennea, 
avait reçu en dépôt pour 245 millions de billets de 
< France-soir >. dépécha immédiatement sur les lieux un 


envoyé spécial dont on lira ci-dessous le savoureux récit: 
MELESSE (Ille-et-Vilaine), 6 février (par téléphone). 


— Bravo ! Vous avez battu tous les records. Vous avez 


L' sonnerie du téléphone retentit : 


récupéré, parait-il, le millième aes billets de 5,000 fr, français ! 


49.000 billets ! 245 millions versés par une commune de 2.000 | 


habitants ! Vous allez devenir. 
célèbres en même temps que 
Melesse, monsieur le receveur... 


M. Cellier n'en pouvaitsplus. I nef 
cessait le démentir, ngais à peine 
avait-il racéroché l'appareil télépho- 
nique et#ini de s'épongér le front, 
qu'à nouveau la sonnerie le faisait) 
bondir, abandonner son guichet, Et 


toujours la même question : 
15 millions ? 49,000 billets ? 
Extraordinaire ! 

Mais non, mais non, hurlait Je 
malheureux homme, c'est une or- 
Teur, Il ne s'agit que de 15 millions, 

Mais, cette fols, c'était au tour| 


de Radio-Bretagne à couvrir sa voix, | 
Le speaker contirmait : € À Mé 

commune qui se classe maintenant 

parmi lés plus riches de France, bien | 

000 habitants seulement, | 

ir des postes a encaissé 

lions de billets dé 5.000. | 


pour MS n 
Et je partis pour Mélesse à la di 


couverte de cette extraordinaire com- 
mune consacrée subitement € Me: 
que des lessiveuses >. 


Plus gros dépôt: 260.000 fr. | 


Je vis un village qùe l'on connaît 
tout entier quand 'on a fait le tour 
dé sön église t j'aperçus derrière 
le clocher un modeste écriteau 
«< cabine téléphonique ». C'était JÄ 
où s'était déroulée, la fabuleuse opé- 
ration annoneée, C'était 1A où la vie 
jusqu'alors paisible de M. Cellier, le 
receveur des postes de Mélesse, ve- 
nait d'atteindre un tél degré de el 


pidatiôn que l'embolle était à crain- 
re. 

A mon arrivée, il brandit comme 
pièce à conviction le. sac de toie 
grise où étalent enfouis les fameux 
billets "de. 5.000. 

— Les yoici, les sol-disant 245 mil- 
lions ! | 

Le sac était A peu près vide. 

— il yen a à peine pour 15 mil 
lions, affirma lé receveur avec un 
acharnement suspect. D'ailleurs, le 
plus gros dépôt qui a été fait ici a 
été de 260.000 francs, Je ne cesse de | 
démentir, d'avertir ja direction dé- 
partementale des postes, de télépho- 
ner aux journaux ; mais la légende | 
continue à se répandre. Elle se ré- 
pand comme le feu. 

— Précisément, n'y a-t-il pas de 
fumée sans feu ? objectal-je; décidé | 
à rester incrédulé. 

Le fonctionnaire des P.T.T, leva| 
les bras au clel, et je m'en fus inter- 
viewer les habitants de Mélesse pour 
sonder la fortune et l'opinion de la 
commune, 


Une bien bonne histoire 


UN HOMME, pérché sur så carriole : 
— Maintenant, on est visé, quò ce soit 

vrai ou pas i les petits comme les 

gros vont avoir le fisc sur le dos... 

M. LE OURE, homme jovial et ru 
bicond" : 

— Un vaste bobard.. Lescuitivateurs, 
depuis longtemps, savent qu'il est mi 
sain de garder de l'argent liquide, et 
ont acheté du matériel, augmenté leur 
cheptel et ceux Qui avaient beaucoup de 
billets de 5.000, croyez-mol, ne tenaient 
pas à ln publicité. Ils sont allés déposer 
leur argent à Rennes ou ailleurs. Mals 
Thistoire est bien bonne, tout dè même. 
bien bonne... 

LE MAIRE, M. Loret, négociant : 

— Melesse est situé dans une région 
privilégiée et occupe de plus, dans cette 
région, la situation la meilleure. Les 
gens sont aisés mais les cataloguer tous 
comme multimillionnaires serait faux. 
Sur trois cents exploitations, seules les 
plus grandes sont prospères ; les au 
tres, les moyennes, sont en difficulté ; 
quant aux petites, elles disparaissent 
les unesjaprès les autres. 

LE COLLEOTEUR DU BEURRE : 

e sais qu'uno chose : Mélesse 
du beurre. Ôn m'ap- 
rre, tous les Jeudis sur 
tonnes de beurre ; au- 
Sourd'hut, Je n'en collecte que cinquante 
ou cent kilos. Où va le reste? Con- 
cluez... Pour mol, il est peut-être vrai | 
que les cultivateurs n'omt pas apporté 
au guichet de Mélesso 25 millions en | 
billets de 5.000, mais llin’y a pas de | 
doute, ils en possèdent autant — et 
certainement blen plus — éous d'autres 
formes. | 


Que l'Etat prenne tout !... 


Assis dans la cheminée de ia ferme 
Le Floc, devant les flammes d'un fa- 
got qui brûlaít, J'écoutais le cultiva- 
teur, 


L'Etat a pris de l'argent, qu'il Je 
de, dit-il. Je lui donne les cinq bil- 
ets que versés ; ce n'est pas une 
grosse perte: Ceux dül en ont versé da- 
vantage, ils l'ont peut-être mal gagné, 


Très bon dañseur | 
en quelques heures 


Saches danser en 3 lecons myeû rythme, 
aisance, souplesse. Débutants et perfection- 
Dem. «5 à 7> dansanis tj. (dim. 16 h.). 
Lyceum D. P., 91, av. Villiers WAG 34.54 
Communiqué.) 


VOTRE MAISON 


Votre, “construction, votres\ferme 

fémboursable čomme:un loyer en 

20 ans ou moins, date d'atéribu- 
tion. garantie 


CREDIT AGRAIRE ET FONCIER 


15, boulevard de la Madeleine, 15 || 


(Renseignements gratuits) 


on a été fort dans la < collabora- 
tion » et le marché noir, à Mélesse 1. 
L'homme reversa un verre ds goi 
et désigna les coupables. IL en disait 
trop. La femme se leva et soupira : 
— An) e ia > maudite argent, ça 


it dire des contes l. 


en 


Finistère bon premier 


dans la course 
des 5.000 


Voici les départements qui vien- 
nent en tête dans la collecte des bil- 


lets de 5.000 
PINIS’ 3 milliards. 
4190 millions 


INDRE. — 2404 millions four 08.805 
déposants. La Châtre et Le Blanc, een- 
ires d'élevage, fournirent à eux seuls un 
tiers du dépôt. 

DEUXSEVRES, — 3.65 millions, 
TVILAINE, — 2.071 millions 


E. — 3 milliards pour 60,000 
posants. 

SARTHE. — pour 
53.651 déposants. 

Assez loin, mais en bonne place, arri- 
vent le Loiret et l'Eure-et-Loir, riches 
en blé de la Beauce, Avec respectivement 
2.321 millions «t 2 milliards. Ces chif- 
fres prennent toute leur signification. 

vec ceux de 


3.076. millions 


A L'ASSEMBLEE : 
Les prestations 


familiales 
2 enfants: 6.300 fr. 
3 enfants : 10.500 fr. 


jourd'hui à 
ute, tour À 
miliales, les 
encore du projet 


Programme très varié 


TAssemblée puisqu'on y dli 
tour, 


prestations 


les 


Seen panne hier soir. 
En dance matinale, que préside Mme 

poyrolies on commente par les presta- 

tona familiales . 


Mme Poinsot-Chapuis, ministre de la 


Population, annonce que la majoration 
une 


charge supplémentaire 
de 50 mili le budget. 

Un peu M. Daniel Mayer, 
ministre du Travail, s'adressant Aux 
amis de M. Duclos, qui « veulent mo- 
Dopoliser les petits enfants de France 
comme s'ils étaient tous communistes >, 
donne cette précision : pour deux en- 
fanta, les allocations seront désormal 
de 6.300 francs et pour treis enfants 
de 10.500. francs. 

‘Conséquence de cette majoration, les 
cotisations patronales passeront de 13 À 
15 1/2 % 

A midi, projet est 
adopté. 


RAVITAILL 


BEURRE. — A partir du 6 février 
les conommateurs des catégories E, 
Jer À percevront 100 gr. da beurre 
Contre remise des tickets GB de fé 
vrier. Les titulaires des régimes 3 
et 4, les femmes enceintes et allal- 
tant, les donneurs de sang, les an- 
ciens déportés politiques, les don- 
meuses de lait maternel et les con- 
sommaleurs assimilés aux mineurs 
de fond toucheront le supplément 
de matières grasses alloué squs for- 
me de beurre 
Depuls le 1er février : 

BSAVONMENAGE :_a) le ticket SN 
‘de la feuille de denPtes diverses de 
février pour la perception de 100 Br. 
de savon de ménage AUX consomma- 
teurs catégories A, M, Vi 100 gr. 
savon ménage aux catégories P 1, 


représente 


du 


l'ensemble 


ENT 


£ 1 ration 


ciaux pour professionnels 
soins corporels du ler semestre por- 
fant l'indication JANVIER pour 100 
savon ménage. — c) le coupon D 
carte de grossesse pour la per- 
ception de 200 gr. savon ménage 
ja dite carte devra porter l'attésta- 
tion médicale du huitième mois, — 


TOILETTE : les consommateurs peu- 

vent À leur gré échanger 100 gra de 
on de ménage Contre Une savon- 
nette de 80 gr. — POUDRE de sa. 
vom : les consommateurs peuvent 
échanger à leur gré 250 gr. dé pou- 
dré de savon à 36 % d'acide gras à 
la. place de 150 gr. savon ménage; lé 
ticket 8J de la feuille de janvier est 
périmé 


MAIST.. ou PM À 


# 


A; 
DORÉ 


AU BOIS 


MAISON FONDÉE EN 1900 «o 


Z VOIR HOTRE Chanene 
RE PE NOYER VERNIET) PIÈCES 
= 4785 f (QUANTITÉ LIMITÉE } 

e YAARMOIRE 2f%2S 
1LIT DE MILIEU 
1S0MMIER1M 
1 TRAVERSIN, 2 A 
A COUVERTURE 1 LAMPE 
STUDIO 40 picces 32.900 
109 E 
RÉAUMUR-SÉ BASTOPOL 

SOULAGEZ RAPIDEMENT 
CES MAUX D'ESTOMAC! 
et Ballonnements. 

Il n'est pas possible à un homme de conserver son équilibre 
physique et moral quand il est torturé par une digestion 
la cause sera Ale neutralisé par une petite dose de 
Magnésie Bismurée ` 
(poudre ou comprimés) après chaque repas. 

FAUTEUILS 

RUBIN Frères, FABRICANTS-SPECIALISTES 
3 3 fg Saint-Antoins 
CANAPES-LITS 


Composée de 
iN 1 TABLE de CHEVET lsase 
—————@—@—Z 
CHAMBRE CHÊNE 10pisces 32.900 
MÉTRO: 
Brülures, Aigreurs, Crampes, 
défectueuse. L'excès d’acidité stomacale qui en est souvent 
Visa N° 1463 P 8638 
dans LA COUR 


{à gauche 
Métro y Bastia 


Tout-Paris franco-américain 


GOURMETS 


ras 
FE DES 


tent à fêter la charmante ari 
pour 
France. 


A l 
e M 
(} t 
ø AX LE VÉRITABLE 
IMPERMÉABLE 
ii 
N ts é 
e buvez pas | eau 


du robinet en temps 
d'inondation . : 


La crainte de l'épidémie 
est le commencement 
de la sagesse. 


BUVEZ 


GRANDE 
SOURCE 


VITTEL 


3 Bd.MAGENTA 


PARIS (X1) 


ET DANS TOUTES LES BONNES 
MAISONS, PARIS-PROVIINCE' 


PAVILLON RE à Laany (s 
J; avec Jard, 

335 m2, M, à ox 560,000 et Ler 

tigu 336 m2, m; À px 40:000; Ad), 

fév, 10 h. Bi Fromont, not. Lagny. Tél 


Mis, CTERRAIN ve” 
BRUNOY : =? 


(8.e1-0.) Sup. 6 ba. 44 
15 ca. LIB, de LOC. M. à px 660.000 fra 


2 TERRAIN mt: terre. bois ct por 


meralo à EPINAY-S0! 


UNE STATION Le 't-0.). Sup. Ar AE 

ARTISTIQUE |Sat k ane 

FRANCO-AMERICAINE | "only fl 

n 3 

C'est le samedi 7 février, à 18 h. | iny TIMAS JUSTICE PARIS, 28 Fi 
ue sera inaugurée, à la GALERIE | 5,15 PROPRIETE ¢ cme 
HARPENTIER, l'exposition des œu-| p à EPINAY SOUS ERARA 
vres de l'artiste américaine blen| BRUNOY %. #0 Ton à 
connue, Gertrude SCHWEITZER. | dépene, parc. Oontennnca. 18 ha. SE ao 
L'ambassade des Etats-Unis et le|LIBRE DE LOCATION. Mine À prix À 


8.930,00 francs. S'adr. à Me René LÂUs 

RENT, av. 2, rue de Penthièvre ; MMS 

Roberi LE SOURD, G. LOT, J. 
GIRY, GILLET, avoués à PARIS. 


la première fois, 


SEQUESTRE DES PROFITS ILLICITES 


VENTE AU PALAIS DE JUSTICE, LE 21 FEVRIER 1948, à 14 heures 


IMMEUBLE À NEUILLY-SUR-SEINE (Seine) 


15. AVENUE DE MADRID ET, 25, RUE PIERRET 
FONDS DE COMMERCE DE GARAGISTE-MOTORISTE 

y exploité avec matériel — SUPERPICIE : 1.517 m2 50 
MISE A PRIX : 5.500.000 francs, s'appliquant pour 6.000,00. de francs 
l'immeuble, au fonds «de commerce pour 500.000 francs. MARCHAND! 
à reprendre à dire d'expert. S'adresser Me GIRY, avoué, 78, bd Malesheri 

et Direction des DOMAINES, 9%, rue dè la Banque 


SEQUESTRE DES PROFITS ILLICITÉS 


VENTE AŬ PALAIS DE JUSTICE À PARIS, 28 FEVRIER 1948, À 14 heureg 


te fl 
cor IMMEUBLE A PARIS 4. RUE CHAMBIGE 
REVENU BRUT, env. : 252,292 francs. MISE A PRIX: 6.000.000 do franca 


‘S IMMEUBLE À PARIS 6. RUE CHAMBIGES 


S+ IMMEUBLE A PARIS 2. RUE CHAMBIGES 


REVENU BRUT, env. :. 109.931 francs. MISE A PRIX : 3.000,000 de”{ranc 
S'adresser à Me GIRY, avoué; 78, boulevard Malesherbes, et à la 
DIRECTION DES DOMAINES. :9, rue de la Banque, PARIS 


ti 


. GRAND. CHOIX 
.  DESMOBILIERS, DU PLUS 
SIMPLE AU-PLUS LUXUEUX 


SALLES A MANGER, CHAMBRES, STUDIOS, COSYS, erc.. 


f} 
1 
t Veuillez m'expédier la 
! 


Ci-joint, moitié de la commande : 12.750 frs., à 
poste ou chèque postal paris 2.982-10 M) 


D (0) Rayer les mestoma bles 


PRENOMS 


Á 
` (CHAMBREZ ET 


FABRICATION 
RIGOUREUSEMENT GARANTIE 


BON DE COMMANDE n°1 


A DÉCOUPER ET 
A NOUS ADRESSER 


CHAMBRE A COUCHER" 
SALLE A MANGER‘ 
en chèque barré, mandat- 


solde a la livraison 


GARE— 


| DPT 


ZETT 


BOUL: MAGENTA, PARIS 


1151 et 1535.800 MAGENTA, PAR 


Ces mobiliers sont visibles dans nos magasins) 


LIVRAISON RAPIDE DANS TOUTE LA FRANCE 
CATALOGUE GRATUIT SUR DEMANDE 


France-soir- Spo L'attaque de Reims- doit 


Srance-Soir--2p 


HELHET Aux Jeux olympiques de St-Moritz | forcer la défense di Racing 


J'avais, pour ainsi dire, à pelne| France. sans 'avoir samais rien | estime Jacques DROUET 


quitté dés yeux ce fascinant pano-| de li bataille et sans avoir véri- 


Fama, que, sur l'ordre de sir John| lablement pu apprécier les épreu- 
French, on me ramena d'urgence à| @ Ve de mos soldats., a, juerre S ÈN NS L a maintenant trois ans, PArago d'Orléans comptait parmi ses défen- 
LME TRADE $ erónt conatituda, par l'évocation seurs Batowski et Drouet, h 


La, bataille de Neuve-Chapelle | Depuis deux saisons, le premier est à Reims. Depuis le mois d'août der- 
était sur le point de commenter. 493, LE bi Fa nier, Drouet est au Stade Français. 


i RTE voir Tous les joueuřs de Reims sont du 
De ent de an her date) dors Poñéraus auzauela étais af; | Re a Dr ven but Mantes de 6 
SR TS taché par les tepas que Ÿ ai ET ee LATE maich Contre le Racing. 

Ce ne Tuiran ot mali} que de Jaita, etc. Mais j'en ai dit assez | 2 Teunis après ie matin Reims-Le Ha. — Il y aura un peu de monde, nous 


Je n'ai gūère de goût pour la SRE LS tonnes one Ro) a confié lex lyonnais Belver, parfaite- 
paryins à échapper à la surveillance „ les échangé leurs À Aa b: 
de sir John French et à entrer à| Méditation. C'est brobabiement paur D sc, René MOSSU Phili GAUSSO impressions x à à ment à deu GE AUS 
l'état-major. du lieutenant général] Cette raison que je fus (De nos env. spéc. Rene et Philippe GA — Crois-mol, disait Jacowski, nous pas 


our fi a urd'hui l tàche 4 que: Favre. au n'a encaissé sur notre 
sie Charles Munro, commandant le| comprendre pourquoi on! #'opposuit vons gu auigurd'hul ia tache beau- Grain qu'un bur en diz matches is 


coup plus facile qye dimanche dernier 

ier corps d'armée dans le secteur de z D i SAINT-MORITZ, 6 février. — Il y à quelques instants, 30 skieurs| 54? soudain ramasser toutes les pâquere 
Béthune, eo Rae a nisser auf ont pris le départ de la plus ingrate, de la plus pénible, de la plus Maicnant, nöd souci concernant a Le dg, potre Pete concluait Marche 

Le quartièr général d'un corps] front — la possibilité d'être fait| athlétique des épreuves de ski inscrites au programme des Jeux| Ope oa: dépasse mag i va faloir Pour annihtier les tentatives de PA, y l rev, 
d'armée se trouvait plus près dú| prisonnier et de devenir ainsi un| olympiques : la course de fond des 50 kilomètr: Hs open Er st, Moreei et compagnie. 
front quete grand quartier général, |- otage de marque — avait, dans les Le stade maintenant n'est plus rem. Au 11 kilomètre, les positions étaient | lon dite t h Pierre LAGOUTTE. 
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